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Légende: Le 27 décembre 2005, le quotidien La Voix du Luxembourg dresse le bilan de l’ampleur et de l’affectation

des fonds engagés par l’Union européenne pour l’aide aux victimes du tsunami.
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L’aide européenne en chiffres

En janvier, l'Europe (Commission et pays confondus) s'engagea à donner plus de deux milliards 
d'euros d'aide aux victimes du tsunami, non seulement en secours matériels mais aussi en assistance 
politique et administrative, notamment dans le but d'améliorer la démocratisation dans certaines 
parties des pays affectés, voire d'y ramener la paix. 

• L'engagement en reconstruction s'éleva à 1,5 milliard d'euros, celui en aide humanitaire à 566 millions 
d'euros. 80 % de celle-ci ont déjà été attribués, la reconstruction ayant atteint 61 % de son objectif. 

Les fonds communautaires (en dehors des aides nationales) engagés représentaient 350 millions d'euros pour 
la reconstruction et 123 millions d'euros en aide humanitaire. Celle-ci fut distribuée par sept organisations 
des Nations unies, trois organisations internationales et trente-cinq ONG. 

L'aide humanitaire représente jusqu'ici des services de santé fournis à 90.000 personnes, de l'aide alimentaire 
à plus d'un million de personnes, de l'eau potable et des services sanitaires à plus de 880.000 personnes, la 
construction et la réparation de plus de 3.500 bateaux, la distribution de matériel de pêche permettant à plus 
de 20.000 pêcheurs de reprendre leurs activités et un abri temporaire fourni à 42.000 familles. 

Près de la moitié des 350 millions d'euros prévus pour la reconstruction a été engagée et le reste devrait l'être 
en 2006, mais 75 millions seulement ont été déboursés. Les programmes concernent l'Indonésie, le Sri 
Lanka, les Maldives, l'Inde et la Thaïlande. 

A part la survivance des communautés et la reconstruction des infrastructures, l'aide européenne vise à 
encourager la démocratisation et à améliorer la gouvernance, l'égalité hommes-femmes et la protection de 
l'environnement. La représentation européenne au Sri Lanka a été développée pour couvrir également les 
Maldives et la délégation à Jakarta s'est adjointe une «Maison de l'Europe» à Aceh. 

L'Union européenne ne s'est pas contentée d'envoyer de l'aide et des fonds. Elle joue un rôle important dans 
les régions en conflit, particulièrement à Aceh. Elle a aidé à financer la médiation qui mena à la signature 
d'un accord de paix entre les rebelles du Free Aceh Movement (GAM) et le gouvernement indonésien. La 
semaine dernière, la Commission a encore annoncé une contribution supplémentaire de 17 millions d'euros 
au soutien du processus de paix. Au Sri Lanka, malgré la détérioration de la situation, la Commission a 
intensifié son soutien à la médiation de la Norvège entre les parties impliquées dans le conflit et elle a 
envoyé sa quatrième mission d'observation électorale en cinq ans. 

Mais l'Europe veut aussi pouvoir mieux répondre aux éventuels désastres à venir. La Commission a établi un 
plan à cet effet, en avril, et nommé deux officiers de liaison qui travaillent avec les cellules civiles et 
militaires du Conseil des ministres européens. 

Enfin, le Centre commun de recherche européen utilise ses moyens d'observation, dont des satellites, pour 
repérer les zones de danger où intervenir d'urgence. Un système global d'alerte et de coordination de désastre 
(Global Disaster Alert anud Coordination System, GDACS) est en train d'être développé avec les Nations 
unies. 

Pays par pays, c'est l'Indonésie qui devrait recevoir le plus d'aide, 200 millions d'euros engagés rien que par 
la Commission pour la reconstruction. L'Europe est globalement la plus grande contributrice (85 %) au 
Fonds mondial de reconstruction de l'Indonésie. Cela va du rééquipement de 3.000 villages et de la 
réattribution de 50.000 terrains à un satellite pour l'institut national indonésien de topographie. Ce pays 
devrait aussi recevoir 40 millions d'euros en aide humanitaire. 

Le Sri Lanka doit recevoir 95 millions d'euros pour sa reconstruction (50 millions de plus si le conflit est 
réglé) et plus de 31 millions d'aide humanitaire. Les Maldives devraient recevoir près de 20 millions d'euros 
au total, l'Inde près de 10 millions et la Thaïlande 740.000 euros. L'aide européenne va ou ira à d'autres 
régions d'Asie et même à l'Afrique, la Somalie et les Seychelles ayant aussi été touchées par la catastrophe.
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